
NUAGE

AU-DESSUS de son front, dans la buire, une fleur se pavanait.

—  Pourquoi rester comme ça, disais-je... pourquoi rester, la joue 

sur la table, à faire la mine, à bouder ? C’est donc fini, nous deux ? 

On est donc brouillés... bien brouillés... brouillés pour toujours ?

—  Oui, pour toujours... pour toujours !

Mais je lui ai parlé à l’oreille... et elle a répondu : « Je vous 

déteste ! » elle a répondu : « Je vous pardonne... ! » elle a répondu : 

« Je t’adore ! »

Ce fut tout un roman d’amour, chaste et triste, en trois petits 

chapitres – une minute – à l’ombre d’une rose.

Gabriel Soulages

« XXI Nuage »

dans L’Idylle vénitienne

1913
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Regarde dans l’azur limpide cette nue
Qui glisse au souffle ami des brises d’Orient ;
Les tranquilles rayons du matin souriant
L’argentent du reflet de leur grâce ingénue.
Autour d’elle, tout n’est qu’ardeur et pureté,
Splendeur qui réjouit et chaleur qui caresse ;
En elle tout est joie, espérance, beauté ;
D’un heureux avenir tout lui fait la promesse...
Elle ressemble à ta jeunesse !

Regarde, solitaire et brumeux, ce nuage
Que pousse au ciel la bise inclémente du Nord ;
Sombre comme la nuit, triste comme la mort,
Il porte en lui l’horreur d’un éternel orage.
Oh ! s’efforcer toujours et ne jamais pouvoir !
Il voit de loin, là-bas, flotter la blanche nue,
Sans que jamais entre eux l’espace diminue.
Autour de lui tout brille il reste seul et noir...
Il ressemble à mon désespoir !

Paul Collin

« Les Deux Nuages »

dans Trente poésies russes

1894
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